
Quand on lit dans notre premier grand Quoti-
dien les "faits d'ailleurs" on découvre souvent
des choses incroyables mais vraies. Tel ce Chi-
nois qui a dérobé 800 mètres de route... pour les
revendre.
Quand on pense au vol des poules, de toute une
marmite de bouffe, des fringues et autres ca-
melotes du voisin dans nos mapanes pour cal-
mer la faim ou être aussi à la page comme les
autres, on se dit, franchement, c'est la misère
qui pousse les Africains à commettre certains
délits. Que ces peccadilles, chez les autres, dans
les pays développés, se règlent au commissariat
du quartier. Car, dans les quartiers de haute sé-
curité, on a affaire à des voleurs et à de vérita-
bles gangsters à la dimension de leur
développement. 
A preuve, qui au Gabon peut penser voler une

route ? Ce qui déconcerte et désoriente le jeune
gabonais qui, directement de son petit village
là-bas à Mbaya-Mbela, Nzenzele, Atonda-
Nsimba, Zilé, ou Obouo débarque à Paris, Rome
ou Washington, c'est de constater que les vi-
lains mecs opèrent en plein jour alors que les
nôtres le font à la faveur de l'obscurité. Est-ce
pour se confondre avec la nuit ou quoi ? Tenez,
savez-vous que le premier vol à ...main armées-
commis après Mao s'est déroulé à bicyclette
avec un canif en plein centre de Pékin ?
On méprise l'Afrique terre de misère et de sous-
développement dans tous les domaines, mais
pas son retard dans les faits divers. On n'en est
pas pour autant fiers. Par contre là, ces bonnes
consciences n'ont d'arguments que pour traî-
ner dans la vase un continent constamment
malmené quoi... 

Pou r  mo i  quo i . . .

…  Makaya
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POL I T IQU E
AL I  BONGO À  N KOKLe président de la République Ali Bongo Ondimba s'est renduhier à Nkok. Objectif : apprécier l'évolution de l'implantationdes unités industrielles au cœur de la Zone économique à ré-gime privilégié (Zerp), conformément au volet "Gabon indus-triel" du Plan stratégique Gabon émergent (PSGE).

SOC IÉTÉ
ECOLE - E NTR E PR I S E  :  LA  PASS E R E LLE  La ministre de l’Éducation nationale, Nadine Patricia AnguileObame, a visité hier trois entreprises accueillant les élèves duLycée technique national Omar Bongo, dans le cadre du pro-gramme Dual, concept consistant en la formation école-en-treprise (4 jours en entreprise et 2 en classe).

SOC IÉTÉ
De l'électricité dans l'air chez Consuelec

FA I T  D IVE R S
Arrêtés pour trafic d'enfants

Conseil national de la communication (CNC), Commission électorale nationale auto-
nome et permanente (CENAP), Conseil national de la démocratie (CND) : autant d'ins-
titutions et d'organes appelés, conformément aux recommandations du dialogue
politique d'Angondjé, à connaître une cure de jouvence ou à changer de statut. Objectif
: leur donner une nouvelle identité juridique. Mais voilà, plus de six mois après, les
choses demeurent en l'état, alors même qu'ils ont, a des degrés divers, un rôle à jouer
en prévision ou lors des législatives à venir.

I L  PO IGNARDE  SON CAMARADE . . .  POU R  100 F RANCSLe drame n'estcertes pas demême ampleurque dans la villevoisine d'Oyem.Mais les faits, lesprotagonistes etla modicité de lasomme en fontressurgir le sou-venir. Pour 100francs, un élève de 5e a poignardé son camarade de 4e àBitam, lors d'une partie de poker qui a mal tourné.  

NAT IONAL - FOOT  1  :  L ' U S B  P R E ND  L E  POUVO I RGrâce à son car-ton (5-0) aux dé-pens d'AdoumaFC, combiné aupartage despoints entreLozo Sport etl'AO CMS (1-1),l'Union sportiveBitam s'est emparée de la tête du National-Foot 1 à l'issuede la 4e journée disputée hier. Un fauteuil de leader qu'ilpartage toutefois avec Akanda FC, vainqueur (2-1) de l'ASPélican.
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N ZOUNDOU :  V I L LAGES  À  L 'ABANDONCe regroupe-ment de vil-lages-là pourraittout simplementdisparaître. C'estque, entre lesconsidérationsm y s t i c o - f é t i -chistes et l'inac-cessibilité desmoyens de communication, Nzoundou, dans la Louétsi-Wano, s'est vidé de ses forces vives. L'école y a même fermé,faute d'effectifs.
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E CONOM I E
CPG-Banque mondiale : diagnostic et remèdes
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C 'EST QUOI LE PROBLÈME ?
Réforme des institutions
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